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HISTOIRE

Victor Tissot (1844-1917)
Le créateur fribourgeois de l'Almanach Hachette

par Alain-Jacques Czouz-Tornare

La Suisse romande, trop petite pour faire
édore des talents littéraires comprimés
dans des cantons encore trop hermétiques
entre eux, ne peut convenir durant la

seconde moitié du XIXe siècle aux esprits
entreprenants. Ceux-ci vont pouvoir donner

toute leur mesure sur les bords de la

Seine pour le plus grand profit de la culture
française.

Ni docteur, ni horloger,
l'écrivain Tissot

Le 14 août 1844 naît à Fribourg Victor
Tissot, originaire de Cottens dans le canton
de Fribourg, fils de Joseph, notaire et juge
au Tribunal de la Sarine, et de Marie
Madeleine Dutoit1. Il étudie en Allemagne

et en Autriche mais c'est Paris qui l'attire
comme un aimant et le voici pour une
brève période, en 1867, collaborateur du

journal libéral Le Courrier français
d'Auguste-Jean-Marie Vermorel (1841-
1871 )2. Il prête également son concours à

la rédaction du dictionnaire Larousse et
à la rédaction pour Flachette, au 79 du

boulevard Saint-Germain, du Dictionnaire
universel des contemporains3 de Louis

Gustave Vapereau (1819-1906). Il travaille
ainsi à la 4e édition parue en 1870 de ce

dictionnaire « entièrement refondue et
considérablement augmentée». Mais le

Second Empire finissant ne lui offre pas les

occasions de réussir rapidement et le voici
de retour au pays, d'abord collaborateur à

la Gazette de Lausanne dès 1868, puis
rédacteur en chef de 1870 à 1873. Pendant

la Guerre franco-prussienne, il prend le

parti de la France vaincue4. Tissot lance en

1871 -72 un supplément culturel hebdomadaire

La Gazette littéraire « qui connait un
vif succès : le modèle en est repris par
plusieurs journaux parisiens »5. En 1874,
Tissot quitte Lausanne et se fixe à Paris où

il va mener une brillante carrière de publi-
ciste6.

Tissot contribue alors à développer et à

alimenter l'esprit de revanche chez les

Français au regard figé sur l'horizon de

la ligne bleue des Vosges, depuis l'amputation

de l'Alsace et de la Lorraine.
« Médiateur privilégié du monde germanique

auprès du public français»1, ce

presque bilingue va d'abord être l'auteur
du « premier reportage sensationnel »8 de

l'histoire de la presse. En effet, durant les

années 1873-74, « bien au fait du goût du

public et de ses attentes, Victor Tissot

entame un long périple en Allemagne,
d'ouest en est. Il veut démontrer combien
la victoire de 1870 marque le triomphe de

la force brute de la nation prussienne »9.

Sous forme de correspondances envoyées
du IIe Reich, il publie à Paris ses impressions

« dans Le Constitutionnel, Journal

du commerce, politique et littéraire, dans

lequel avaient été publiés Le Juif errant

d'Eugène Sue et divers romans-feuilletons
de Balzac »,0. Il en résulte un Voyage au

pays des milliards, publié chez Dentu en

1875 qui eut un succès retentissant:
100 000 exemplaires vendus en quelques
mois et 55 rééditions jusqu'en 1895, à

grand renfort d'ajouts pour maintenir
l'intérêt du public et exploiter à fond le

filon". En 1916, l'ouvrage sera même

repris sous le titre évocateur de L'Allemagne

casquée. Tissot n'a enquêté qu'à

charge ; charge si outrancière qu'elle
génère de violentes réactions tant en
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La villa de Victor Tissot « Les Néfliers » à La Roche Villebon (Seine-et-Oise), 1890
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Allemagne qu'en France, jusqu'à choquer
le patriote Maurice Barrés : « Ce qui
assure à M. Tissot une place toute
spéciale dans l'estime des honnêtes gens,
c'est son Voyage au Pays des Milliards. Il y
démontre avec une grâce légère et tous
les agréments du plus bel esprit comme
quoi les Allemands sont des voleurs
généralement ivres, leurs femmes des

prostituées absolument laides, et leur
cuisine une abomination Méprisables
histoires de concierge que toutes ces
histoires de Tissot! Nous dirons la
France grande et l'Allemagne aussi. »"
Tissot n'en oublie pas pour autant son pays
d'origine et fait découvrir aux Français La

Suisse inconnue, en 1888, où il véhicule

l'image d'Épinal d'une Suisse immaculée,
préservée des atteintes des temps modernes.

De quoi faire rêver des générations de

Parisiens Comme pour les livres de Jules

Verne, nombre de ces ouvrages « se déclinent

dans une palette d'éditions allant du
simple livre de poche à la luxueuse édition
illustrée, habillée d'une reliure aux plats
richement illustrés et aux tranches
dorées »'3. Personnage en vue et auteur à

la mode du Tout-Paris, « il est, sans
conteste, l'écrivain suisse le plus édité de

tout le XIXe siècle »'", « le Fribourgeois qui
a vendu le plus de livres à ce jour »,5. Il est
vrai que son œuvre est « si parfaitement
paramétrée pour toucher le lectorat de

masse de la France de la Belle Époque »16

Dans la Ville Lumière, l'insatiable Tissot
mène de front une activité de journaliste,
notamment au Figaro dont il inaugure, au
début des années 1890, le tout nouveau
supplément littéraire. Il sera même rédacteur

en chef de cette publication de 1888 à

1893.
En France, il vit dans la villa les Néfliers
située à La Roche Villebon, aujourd'hui
Villebon-sur-Yvette, à 25 km au sud de

Paris, dans le département des Yvelines.
On trouve encore dans cette localité un

quartier appelé le « quartier des Suisses ».

Victor Tissot : La Suisse inconnue, 1888

Le Suisse de l'Almariach
Hachette

Entré comme directeur des publications
chez Hachette il fait la fortune de cette
maison d'édition en inventant et en

rédigeant en 1893 l'Almanach Hachette, qu'il
dirige de sa première parution en 1894 à

sa mort. Faut-il voir ici chez Tissot une
réminiscence des almanachs en vogue
dans les pays alpins comme celui du

Messager boiteux Lui-même créera

pour sa chère Gruyère, YAlmanach de

Chalamala (1911-1914), résolument hostile

au régime dérico-conservateur au pouvoir

à Fribourg. L'Almanach Hachette fut
pendant trois quarts de siècle un pilier de
la culture familiale des Français. Sous-titré
Petite Encyclopédie populaire de la vie

pratique, c'est le titre phare d'Hachette tiré à

329 000 exemplaires, où Ton trouvait les

informations pratiques les plus diverses,
dont « L'histoire de Tannée », écoulé aussi

bien en France que dans le monde. Cette
nouvelle publication très appréciée des

familles comportait, sur plus de 400 pages,
de multiples informations sur la vie familiale

et sociale. Elle engendre une collection

incontournable qui reste une mine

précieuse de renseignements en tous genres,

abondamment illustrée : conseils

pratiques, dossiers historiques, reportages,
informations médicales ou simplement
hygiéniques, prévisions météorologiques,
recettes de cuisine, de jardinage, divers

calendriers, des pages d'agenda, et de

nombreuses réclames au charme désuet. Il

s'intéressait aussi à la littérature, aux

voyages, beaux-arts, jeux et sports, réalisations

scientifiques, etc. On y trouvait aussi

un annuaire administratif de la France, un
atlas géographique, un code pratique de
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p> droit usuel ainsi que de nombreuses statis¬

tiques sur des sujets très variés. « Notre
almanach est le vade mecum des gens
pressés ; on peut le mettre dans sa poche
ou sur le coin de sa table », proclame l'éditeur.

Sur la page de titre, une balance dont
les plateaux sont occupés, l'un par un

empilement de dictionnaires et encyclopédies

et l'autre par le seul almanach, est

accompagnée de cette devise évocatrice

car chaque volume réunit le contenu de

plusieurs types d'ouvrages : « Je pèse un
poids égal sous un moindre volume ».

Astucieux, Victor découvre ici l'interactivité,

en mettant à contribution ses lecteurs,
invités à découper en tête de volume une
feuille recto verso, afin de la compléter de

leurs remarques. Voici l'incitation que l'on

pouvait y lire : « À nos collaborateurs
volontaires. Grâce à l'intérêt qu'ils portent
à notre Almanach, nos lecteurs sont devenus

nos plus précieux collaborateurs. Nous
les en remercions et nous les prions de

continuer cette année à noter sur ces feuillets

les idées nouvelles, les observations et
les communications utiles qu'ils pourront
avoir à nous faire... » Souvent imité,
rarement égalé, l'Almanach Hachette suscita
des émules qui n'eurent pas la même

longévité éditoriale. Il parut pour la dernière
fois en 1968.

Qui sait que cette publication faillit faire
tomber Jean-Paul Sartre en pâmoison
Écoutons-le : « Je pensai m'évanouir un
jour, dans le train de Limoges, en feuilletant

/'Almanach Hachette ; j'étais tombé

sur une gravure à faire dresser les cheveux.

Un quai sous la lune, une longue pince

rugueuse sortait de l'eau, accrochait un
ivrogne, l'entraînait au fond du bassin. »"

L'insatiable créateur
de publications à succès

À Paris, l'écrivain et journaliste fribour-

geois lance encore différents périodiques
célèbres comme Les Lectures pour tous,
déclinaison bimensuelle de l'Almanach
Hachette tirée à 60 000 exemplaires, ou le

Tour du monde, grand journal de voyages.
Paru tout d'abord en supplément à

l'Almanach en 1894, Lectures pour tous
devient bimensuel à partir de 1898, puis
hebdomadaire à partir de 1954. En 1930, il

VOYAGE AU PAYi OES MILLIARD!,

rx* VICTOR TlMT

Victor Tissot : Le Voyage au pays
des milliards (première édition : 1875)

absorba le Tour du monde et en 1939 Je

sais tout. En 1971, il fusionna avec
Constellation, puis cessa de paraître en
1974.

Victor Tissot fonde encore en 1903 un petit
journal nommé Mon Dimanche18 et collabore

au lancement d'une autre revue
populaire CÉcho de la semaine. Revenant,
à défaut de ses premières amours à ses

premières haines, Tissot publie encore
durant la Première Guerre mondiale des

ouvrages anti-allemands sous le pseudonyme

de Colonel du Pâquier19. Ce libre penseur

radical qui fit à Paris une brillante
carrière d'homme de lettres, disparaît le 6

juillet 1917 à Laroche-Villebon, non sans
avoir légué sa fortune à la ville de Bulle,

pour créer le Musée gruérien et la

Bibliothèque publique inaugurés en 1923.
Le 29 avril 1929, le chef-lieu de la Gruyère
offre à la vue du public un monument à la

mémoire de Victor Tissot et de son fils
André décédé prématurément. Ce bloc
monolithe porte l'inscription : « La ville de

Bulle à Victor Tissot, homme de lettres,
1845-1917, fondateur du musée gruérien
et à son fils André Tissot, médecin, 1873-
1907 »20.

Chronique « Ces Suisses qui ont créé la

France » n° 35 - En partenariat avec
les Archives de la Ville de Fribourg/CH

et le Musée franco-suisse
de Rueil-Malmaison

Pour en savoir plus
www.musee-gruerien.ch
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